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Communiqué de presse 

 

Zurich, le 08.07.2021 

 

Pour élargir son éventail d’expérience: des études à l’étranger grâce 
à une bourse annuelle de CHF 20 000.– 

 

La Fondation suisse d’études octroie des bourses annuelles à des bénéficiaires qui se 
distinguent par leurs excellents résultats et la singularité de leurs projets. Pour l’octroi 
actuel des bourses, 13 étudiantes et étudiants qui termineront leurs études dans des 
universités prestigieuses aux États-Unis, au Canada, au Royaume-Uni, en France, en 
Allemagne et en Suède ont été choisi(e)s. Ces étudiantes et étudiants consacrent leurs 
projets respectifs à une grande variété de sujets tels que l’intelligence artificielle, le 
changement climatique, l’économétrie, la finance, la philosophie, le droit international, la 
gestion de la culture et des médias, le journalisme, etc.  

 
Une Intelligence Artificielle au service de l’Homme - Doctorat à Stanford University, USA 

L'Intelligence Artificielle (IA) semble vouée à assister l’Homme dans des tâches de plus en plus 
complexes. A côté de son potentiel inédit, cet outil informatique soulève d’importantes questions 
éthiques et sociétales : Est-ce que l’Homme et l’IA peuvent travailler ensemble ? Comment inciter à 
une utilisation éthique de l’IA? Comment assurer la transparence dans l’utilisation de l’IA? Dans le 
cadre d’un doctorat à Stanford University, Wassim Dhaouadi espère pouvoir répondre à ces questions 
qu’il considère des plus fondamentales. De plus, Wassim Dhaouadi compte développer des 
algorithmes permettant une utilisation éthique de l’IA à une grande échelle et ainsi aider l’Homme 
dans ses défis du futur. 
 
La Technologie de demain – Échange académique à l’Imperial College London, UK 

Les avancées techniques majeures de notre siècle, telles que les drones, les voitures autonomes et 
autres systèmes intelligents n'auraient pas été possibles sans une amélioration et une implémentation 
du champ de recherche nommé « Systems and Control ». Dans ce domaine, des sujets comme le 
« Machine Learning » et le « Model Predictive Control » sont en perpétuelle évolution et vont ouvrir 
la voie à beaucoup d'autres innovations dans le futur. Grâce à la bourse annuelle de la Fondation suisse 
d’études, Mathieu Dubied va pouvoir approfondir ses connaissances sur ces sujets pendant une année 
d’échange à la prestigieuse Imperial College London. Porté par sa curiosité et par sa volonté de 
développer la technologie de demain, Mathieu Dubied se plongera dans un milieu académique en 
constante ébullition et élargira ainsi ses horizons. 
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Le droit international pour résoudre des problèmes mondiaux – LL.M. au King’s College de Londres 
dans le cadre du programme de double diplôme de l’Université de Zurich, UK 

Le droit peut faire une grande différence dans le monde: en effet, qu’il s’agisse de situations du 
quotidien comme la conclusion de contrats ou de grandes questions sociales comme le droit de vote, 
le droit impacte de nombreux aspects de notre vie. Le système juridique est souvent crucial, en 
particulier lorsqu’il s’agit de répondre à des problèmes internationaux. Cela a motivé Flora 
Hausammann à se spécialiser en droit international dans le cadre de son Master. Soutenue par une 
bourse annuelle de la Fondation suisse d’études, elle effectuera un LL.M. avec une spécialisation en 
droit transnational au King’s College de Londres dans le cadre de son double diplôme. 
 
Comment l’image de soi guide nos actions – Doctorat en philosophie à l’université de Cambridge, UK 

Qu’est-ce que l’image de soi? Peut-elle influencer notre comportement? Dans quelle mesure l’image 
de soi est-elle formatrice d’identité, et dans quelle mesure nous met-elle sous pression pour nous y 
conformer? Dans le cadre de son doctorat en philosophie à l’université de Cambridge, Pablo Hubacher 
Haerle veut aller au fond des choses sur ces questions et d’autres encore. Cependant, il ne se contente 
pas de choisir une approche philosophique, il établit également des connexions avec la recherche 
psychologique et psychiatrique. En utilisant une méthodologie interdisciplinaire, Pablo Hubacher 
Haerle vise à élaborer une théorie unifiée de l’image de soi et de sa force de motivation, contribuant 
ainsi à une meilleure compréhension du rôle que l’image de soi joue en philosophie, en psychiatrie et 
dans la vie quotidienne. 
 
Pourquoi avons-nous besoin des femmes pour la promotion de la paix? – MSc en relations 
internationales à la London School of Economics (LSE), UK 

Quel est le lien entre l’égalité des sexes et la promotion de la paix? C’est à cette question que veut 
répondre Alicia Joho dans le cadre de son Master en relations internationales à la LSE. Son mémoire 
de Master a pour point de départ la résolution 1325 des Nations Unies, qui stipule que les femmes 
doivent être impliquées de manière substantielle à tous les niveaux de résolution des conflits – un 
objectif qui n’a (toujours) pas été atteint.  Alicia Joho veut découvrir l’influence des femmes sur le 
processus de paix. Elle souhaite également examiner les attentes auxquelles les femmes sont 
confrontées dans le domaine de la promotion de la paix, car le sexe féminin est généralement dépeint 
comme étant plus pacifique et empathique. Les femmes sont-elles donc des gardiennes de la paix nées, 
ou ce stéréotype ne fait-il qu’exacerber la pression et les inégalités? 
 
«Plus qu’apprendre la physique, il faut la vivre!» – Programme de maîtrise PSI en physique théorique 
à l’Institut Périmètre, CAN 

Des tableaux noirs recouverts d’inscriptions à la craie du sol au plafond, des couloirs lumineux qui 
débouchent sur des espaces d’échange ouverts et des tables de cafétéria ornées de formules: voilà ce 
qu’on trouve dans le «Black Hole Bistro» de l’institut. Anna Knörr débute dans le programme de 
maîtrise de l’Institut Périmètre: 10 mois d’immersion dans la cosmologie, les champs quantiques et 
bien plus encore. C’est un rêve d’enfant qu’elle réalise en compagnie de 21 étudiants du monde entier, 
sous la direction de pionniers et de pionnières de la physique théorique. On pourrait croire qu’il s’agit 
du royaume des nerds. Mais c’est précisément dans le contraste entre les formalismes sobres et les 
problèmes sociaux que réside la motivation de cette jeune physicienne. Car pour elle, la physique est 
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un élément fondamental de notre vision du monde et de nos technologies. Se pencher attentivement 
sur le problème permet d’ouvrir des perspectives inhabituelles sur les questions délicates qui 
préoccupent chaque être humain. Elle en est persuadée. 
 
Les données nous révèlent leur secret – MSc en économétrie et économie mathématique à la London 
School of Economics (LSE), UK 

Comment nourrir sa passion pour les mathématiques tout en abordant des questions pertinentes sur 
le plan social et économique? Selina Lehmann a trouvé la réponse alors qu’elle travaillait comme 
assistante de recherche à l’Université de Genève, où elle étudiait l’impact du commerce mondial sur 
les marchés du travail locaux: un Master en économétrie. Les modèles économétriques peuvent être 
utilisés pour extraire des informations à partir d’énormes quantités de données et contribuer ainsi à 
la résolution de problèmes, par exemple dans le domaine de la durabilité ou des transports. Grâce à 
une bourse annuelle de la Fondation suisse d’études, Selina Lehmann va acquérir les compétences 
nécessaires pendant son Master à la LSE. 
 
S’attaquer au changement climatique de manière interdisciplinaire – Master of Science en économie 
de l’environnement et changement climatique à la London School of Economics (LSE), UK 

Comment repenser les systèmes économiques pour qu’ils soient en harmonie avec nos écosystèmes? 
Comment trouver des solutions efficaces au changement climatique? Et comment les méthodes 
économiques peuvent-elles nous aider à élaborer ces solutions? Lucia Letsch considère le changement 
climatique comme le plus grand défi de notre époque et souhaite donc étudier de plus près les 
solutions possibles dans le cadre de son Master à la LSE. Dans son mémoire de Master, elle prévoit par 
exemple d’évaluer l’impact des mesures économiques sur la progression du changement climatique et 
de définir les obstacles à surmonter. 
 
Fascination pour l’Europe – Programme de double diplôme: Master en affaires internationales, 
Université de Saint-Gall, et master en affaires européennes, Sciences Po Paris, FR 

Comment fonctionnent les processus politiques? Quel rôle géopolitique l’Europe peut-elle jouer? Et 
pourquoi l’Union européenne (UE), en tant que communauté politique, est-elle sans cesse confrontée 
à des défis plus graves (par exemple, la crise de la dette, la crise des réfugiés, le Brexit)? Ces questions 
fascinent Sebastian Linke depuis qu’il a rédigé sa dissertation de maturité intitulée «Future of the 
European Union». À Paris, il se penchera sur le courant politique de l’Europe dans le monde. Ce faisant, 
il souhaite mieux comprendre les possibilités géopolitiques de l’Europe et approfondir sa connaissance 
de l’UE et de son fonctionnement. En effet, il est sûr d’une chose: la Suisse a besoin de plus de 
personnes compétentes dans les domaines liés à l’UE. Avec son Master, il souhaite contribuer à ce 
développement de compétences. 
 
La finance à l'ère du numérique et de l'investissement durable - Double Master avec la Stockholm 
School of Economics, SWE 

À l'ère de la digitalisation, le rôle du système bancaire est en train de se transformer 
fondamentalement : non seulement la façon dont le système financier opère, mais aussi la société elle-
même. Payer sans cash ni contact, ouvrir son compte bancaire en ligne ou gérer son budget via un 
smartphone, cela semble encore nouveau en Suisse mais pas en Suède, précurseur mondial de 
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l'intégration du digital dans la finance de tous les jours, qui a entamé un virage radical vers une société 
sans cash. À l'heure de la réforme du système bancaire, l'inclusion des principes de développement 
durable s'impose et présente un grand challenge pour l'ensemble du système financier. Dans le but de 
relever les défis d'une finance durable et numérique, Zachary Matteucci s'engage dans un double 
master avec l'Université de St. Gall et la Stockholm School of Economics. 
 
Étudier le leadership dans un environnement interculturel – Master en management à l’Institut 
Européen d’Administration des Affaires (INSEAD), FR/SG 

Les compétences interculturelles et interpersonnelles des managers sont cruciales pour le succès 
d’une entreprise. Sur la base de cette constatation, Thomas Maurenbrecher terminera son Master à 
l’INSEAD de Fontainebleau et à Singapour. Ce Master en management se caractérise par son 
internationalité, les étudiants venant de plus de 30 pays différents, et son enseignement orienté vers 

la pratique. Le travail en groupes changeants constitue une partie essentielle du cursus. Thomas 
Maurenbrecher s’intéresse particulièrement au travail en collaboration avec des personnes 
issues d’un large éventail de milieux culturels et par la mise en réseau avec des dirigeants 
potentiels et actuels. 
 
Jusqu’aux genoux dans le marasme philosophique – MSc en philosophie et politique publique à la 
London School of Economics (LSE), UK  

Les manches retroussées et du concret – voilà la conception suisse de la politique. La philosophie, en 
revanche, est considérée comme esthétique et en semble bien éloignée. Pourtant, des comptoirs de 
bar à la coupole du Palais fédéral, on ne cesse de philosopher partout! Il suffit de voir avec quelle 
ardeur les gens se chamaillent à propos de la liberté en ce moment. Et de tels termes philosophiques 
sont nécessaires si l’on ne se contente pas du point de vue technique de ce qui est et peut être, mais 
plutôt de la manière dont quelque chose devrait être. David Sieber constate aujourd’hui que les 
concepts normatifs issus de l’éthique et de la philosophie politique sont utilisés de manière 
grossièrement erronée. Dans le cadre de son Master à Londres, il souhaite affiner sa compréhension 
de ces concepts centraux et s’exercer à appliquer ces connaissances théoriques au travail politique 
concret et quotidien. 

 
Couvrir les enjeux numériques de demain – Double Master en Journalisme et en Affaires 
Internationales de Sciences Po Paris, FR 

Les géants du numérique sont devenus des acteurs incontournables sur la scène internationale. Une 
position de quasi-monopole, une implantation transnationale inégalable, un poids économique inédit 
et une stratégie financière déjouant les règles de taxation traditionnelles sont constitutifs de la 
singularité de ces acteurs privés. Leur influence grandissante sur la politique nationale et 
internationale soulève des défis sans précédent et appelle à une compréhension plus approfondie des 
implications du fonctionnement de leurs services et de leur gouvernance. Convaincue par l’importance 
pour les démocraties d’une plus grande transparence et couverture médiatique de ces enjeux et de la 
vulgarisation et de la démocratisation des termes clefs du débat, Sarah Vennen a pour ambition de 
couvrir les enjeux politiques, sociaux et légaux, soulevés par la numérisation de nos sociétés. 
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Wassim Dhaouadi, né en 1996, grandit en Tunisie. Il obtient tant un 
Baccalauréat scientifique Tunisien qu’un Baccalauréat Français. Il étudie le 
Génie Mécanique à l’EPFL et obtient un Bachelor avec le Prix EPFL de la 
meilleure moyenne toutes sections confondues. Il poursuit ses études avec 
un Master à l'ETHZ et multiplie les expériences à l’étranger. Il effectue un 
échange à la Carnegie Mellon University et des stages à la Columbia 
University et à la NASA Jet Propulsion Laboratory. A côté de ses cours, il 
s’intéresse beaucoup à la recherche. Ses travaux, dans des domaines aussi 
variés que l’électronique, l’exploration spatiale, la robotique et l’éthique, 
sont publiés dans les meilleurs journaux scientifiques ainsi qu’à des 
conférences internationales. Sa plus grande contribution au monde 
scientifique est certainement la découverte d’une solution au problème de 
Bretherton dans le domaine de la microfluidique. Loin d’être détaché du 

monde, Wassim Dhaouadi s’engage également socialement au sein de différentes associations. Son 
impact sur notre société lui a valu déjà une place dans le classement mondial « Ten Outstanding Young 
Persons of the World in 2020 ». Dans le futur, il souhaite contribuer à l'avancement de la connaissance 
humaine et assurer une science au service de la société. 
 

Mathieu Dubied, né en 1998, a grandi à Fribourg et a obtenu une maturité 
gymnasiale au Collège Sainte-Croix avec une option en physique et 
application des mathématiques. La pratique de la natation de compétition 
ainsi que des cours au Conservatoire de Fribourg lui enseignent la rigueur 
et l’autonomie au travail. Passionné par les sciences, il commence un 
bachelor en génie mécanique à l’ETH de Zürich qui lui permet de 
développer une interdisciplinarité scientifique importante. En plus 
d’apprendre, il apprécie particulièrement partager ses connaissances. Il a 
notamment travaillé comme assistant en Mécanique et en Dynamique à 
l’ETH et a été nominé au « Best Teaching Assistant Award ». Mathieu 
Dubied a aussi contribué à la réussite de projets de groupe, décrochant 
ainsi la première place du concours « Innovationsprojekt » organisé par 
son département. Sa curiosité débordante et son vif intérêt pour le 

domaine de la Robotique l’entraîne à effectuer une année d’échange à l’Imperial College London, une 
école mondialement réputée pour la qualité de son enseignement et pour sa philosophie de travail. 
Ce séjour lui permettra de suivre un programme de Master en « Optimization and Control » et ainsi 
contribuer au développement de nouvelles technologies. 
 
  

Photo : Wassim Dhaouadi 

Photo : Mathieu Dubied 
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Flora Hausammann, née en 1996, a grandi à Frauenfeld et y a étudié à 
l’école cantonale. Après une année sabbatique, elle a étudié le droit à 
l’université de Zurich. Dans son mémoire de Bachelor, elle a abordé la 
construction de la responsabilité des supérieurs en droit pénal 
international. Cela a renforcé son intérêt pour le droit international et les 
droits de l’homme. Au cours de son semestre d’échange pendant son 
Bachelor, elle a découvert le King’s College, qu’elle considère comme une 
université enrichissante. L’atmosphère internationale de Londres lui a 
également beaucoup plu. En raison de ces expériences et de l’opportunité 
de poursuivre sa formation en droit international, elle a choisi le Master en 
double diplôme au King’s College et à l’Université de Zurich. Elle souhaite 

consacrer son LL.M. sur le droit transnational, ce qui lui permettra de traiter 
de grandes questions sociales telles que la migration ou le changement 

climatique. Elle travaille comme conseillère juridique bénévole auprès d’une ONG, ce qui lui permet 
de déjà acquérir de l’expérience en matière de droit d’asile. En tant qu’assistante à la chaire de droit 
public, de droit de l’environnement et de droit de l’énergie, elle peut actuellement approfondir ses 
compétences scientifiques. 
Flora Hausammann se passionne également pour l’écriture. Elle a son propre blog de nouvelles et a 
reçu le prix du texte du mois de la Literaturhaus Zürich en janvier 2020. 
 

Pablo Hubacher Haerle, né en 1995, a grandi à Riesbach dans la ville de 
Zurich et a obtenu son diplôme au gymnase Hohe Promenade en 2013. Il a 
ensuite obtenu son Bachelor à l’université de Zurich, où il a étudié la 
philosophie, l’économie politique, la littérature et l’histoire de l’art. Un 
semestre d’échange l’a conduit à l’université d’Utrecht, aux Pays-Bas. 
Parallèlement, il a travaillé comme assistant à l’école polytechnique 
fédérale (EPF) de Zurich et comme tuteur à l’Université de Zurich, où la 
philosophie de Ludwig Wittgenstein l’a particulièrement fasciné. Il a 
ensuite obtenu un Master en économie politique à Barcelone. 
Actuellement, Pablo Hubacher Haerle termine son Master en philosophie 
au Pembroke College de l’université de Cambridge, où il réfléchit aux 
différences d’opinions politiques, au trouble obsessionnel compulsif et aux 
motifs d’action. En plus de ses études, Pablo Hubacher Haerle s’engage 

dans le secteur social et a travaillé dans diverses institutions avec des personnes en recherche 
d’emploi. Il a également été co-rédacteur en chef du journal étudiant «OecNews», co-fondateur de la 
plateforme artistique «VON UNS» et batteur du groupe «Philosopher». 
 
  

Photo : Foto Prisma Oertle 

Photo : Sabina Hubacher 
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Alicia Joho, née en 1998 à Humlikon dans le Weinland zurichois, a obtenu 
une maturité bilingue au gymnase Rychenberg de Winterthour. Elle a 
ensuite fait des études en relations internationales à Genève, et a été 
active sur le plan politique au niveau national et international. L’un des 
points forts de son engagement permanent en faveur de la participation 
des jeunes est son mandat de déléguée suisse à la jeunesse auprès de 
l’ONU: dans le cadre de ce rôle, elle a pu assister à l’Assemblée générale 
des Nations Unies et plaider pour l’égalité dans l’éducation.  
Un échange d’étudiants a amené Alicia Joho à l’université nationale de 
Singapour, où elle s’est intéressée aux politiques sociales de l’Asie. Depuis 
lors, elle s’est employée à promouvoir les échanges entre l’Asie et l’Europe 
sous diverses formes, notamment en tant que représentante des étudiants 
lors du «Asia-Europe Foreign Ministers’ Meeting» et en tant que membre 

fondateur d’un groupe de réflexion de la jeunesse eurasienne. 
Alicia Joho a effectué la première partie de son double Master à Sciences Po Paris, où elle s’est 
spécialisée dans les droits de l’homme. Elle passera la deuxième année de son Master à la LSE de 
Londres, avec une spécialisation en études sur le genre et les conflits. Elle fait actuellement partie de 
la Gender Unit au sein du Secrétariat des Nations Unies à New York. 
 

Les changements de contexte sont la norme pour Anna Knörr: née 2000 
en Styrie, en Autriche, elle a vécu en Californie, en Bavière et dans le sud 
de l’Angleterre, et a passé un semestre linguistique à Shanghai avant 
d’obtenir un Bachelor en physique à l’EPF de Zurich. Cette trajectoire a 
apporté à la jeune femme de 20 ans la maîtrise de plusieurs langues et a 
forgé certains de ses traits de caractère. Elle est très ouverte et aborde 
sans problème de parfaits inconnus, elle se sent à sa place dans toutes les 
communautés et essaie de participer activement à leur façonnement. 
Ainsi, pendant ses trois années à Zurich, elle ne s’est pas contentée de se 
plonger dans des livres de physique, mais s’est également impliquée de 
manière intensive dans la communauté de recherche actuelle en tant que 
présidente de la Student Sustainability Commission (SSC). Par exemple: les 
vols fréquents font partie du quotidien d’un universitaire accompli, et les 

laboratoires abritent souvent des expériences à forte intensité énergétique. Comment concilier cela 
avec une société zéro émission? Dans le domaine de la physique, elle s’est récemment enthousiasmée 
pour les matériaux dits topologiques, qui pourraient, entre autres, constituer la base de certains 
ordinateurs quantiques du futur. Ces matériaux sont particulièrement stables face à certaines 
perturbations physiques, qui peuvent modifier les états du système et rendre ainsi les calculs invalides. 
 
  

Photo : Katja Joho 

Photo : Daniel Winkler 
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Selina Lehmann, née en 1997, a grandi à Warth et a fréquenté l’école 
cantonale de Frauenfeld. Pendant cette période, elle a également effectué 
une année d’échange en Afrique du Sud. Avant ses études, elle a passé une 
année sabbatique dans des pays comme le Belize et le Cap-Vert. Elle y a 
participé à divers projets de protection des animaux. Elle a ensuite entamé 
un Bachelor en relations internationales avec une spécialisation en 
économie internationale à l’Université de Genève. Au cours de sa troisième 
année, Selina Lehmann a été acceptée dans le Honors Program de la faculté 
d’économie. Dans le cadre de ce programme d’excellence, elle a pu 
acquérir une première expérience en tant qu’assistante de recherche dans 
le domaine du commerce international. Après son Bachelor, elle a effectué 
un stage de dix mois au Centre de recherche sur les cycles économiques de 
l’École polytechnique fédérale suisse, où elle a travaillé dans le domaine de 

l’économie de l’innovation et a étudié la transformation numérique des entreprises en Suisse. 
Parallèlement, elle s’est impliquée, entre autres, au sein d’un groupe d’étudiants pour les stratégies 
d’investissement durable des universités. À l’automne 2021, Selina Lehmann entamera le programme 
de Master en économétrie et économie mathématique à la London School of Economics, grâce à la 
bourse annuelle de la Fondation suisse d’études. 
 

Lucia Letsch, née en 1999, a grandi à Orpund. Elle a fréquenté le lycée Biel-
Seeland et a décidé de passer les deux dernières années au United World 
College of the Adriatic en Italie. Elle y a passé son baccalauréat 
international, avec une spécialisation en économie, chimie et littérature 
allemande, et s’est intéressée de près aux cultures, systèmes politiques et 
régions économiques tous différents de ses camarades de classe. Après 
avoir obtenu son baccalauréat haut la main, elle a entamé un Bachelor en 
géographie et en économie à l’université de Bâle. Dans le même temps, 
elle a obtenu un diplôme supplémentaire en développement durable, 
également à l’Université de Bâle. Actuellement, l’étudiante en Bachelor 
effectue à nouveau un stage en parallèle de ses études, grâce auquel elle 

apprend à préserver les écosystèmes, par exemple les réserves naturelles. 
Lucia Letsch s’engage également dans divers projets en tant que bénévole. 

Elle est notamment membre du conseil d’administration du groupe «Students for Sustainability at the 
University of Basel», qui organise la semaine annuelle de la durabilité à l’université. La promotion de 
l’échange de connaissances interdisciplinaires lui tient particulièrement à cœur. Le programme de 
Master de la LSE l’a convaincue parce qu’il combinait les deux domaines qui l’intéressaient le plus 
depuis son Bachelor: l’écologie et l’économie. 
 
  

Photo : Alina Meister 

Photo : Frederic Letsch 



 
 

9 
 

Sebastian Linke, né en 2000, a grandi à Saint-Gall. Il y a fréquenté l’école 
cantonale du Burggraben et a obtenu sa maturité bilingue 
(allemand/anglais) avec une spécialisation en latin en étant le premier de 
sa classe. Dans sa dissertation de maturité intitulée «Future of the 
European Union», il a cherché des solutions aux défis actuels de l’Union 
européenne (UE). Immédiatement après, il a commencé ses études en 
affaires internationales à l’Université de Saint-Gall en 2017. En 2019, il a 
effectué un semestre d’échange à l’université IE de Madrid. 

Parallèlement à ses études, Sebastian Linke s’est engagé avec 
passion dans la Modélisation des Nations Unies de Saint-Gall en tant 
que chef des débats. Il a pu non seulement contribuer à l’élaboration de 
l’orientation stratégique de l’association, mais il a également participé à de 

nombreuses conférences internationales. Il a consacré son mémoire de Bachelor au développement 
des compétences du Parlement européen. Avant même d’obtenir son diplôme, Sebastian Linke a 
commencé un stage dans le domaine du Public Affairs Consulting, où il a participé à des mandats 
nationaux et internationaux. C’est le genre d’occupation qu’il aimerait poursuivre après son Master. 
Pendant son temps libre, Sebastian Linke pratique le tennis de table de manière compétitive et a 
participé à des championnats suisses juniors. 
 

Zachary Matteucci, né en 1998, a grandi à Neuchâtel et a obtenu sa 
maturité gymnasiale bilingue au Lycée Jean-Piaget avec une spécialisation 
en économie et droit. Ses études universitaires l’ont conduit à l’Université 
de St. Gall pour son bachelor mais aussi à Séoul en République de Corée 
(Corée du Sud) dans le cadre d’un échange universitaire à la Yonsei 
University, soutenu par la Fondation Suisse d’Etudes. Fort d’une 
expérience internationale et de premières expériences professionnelles, 
Zachary Matteucci s’est ensuite engagé dans le Master en Banque et 
Finance (MBF) à l’Université de St. Gall (HSG) et du programme double 
master avec la Stockholm School of Economics (SSE). Son choix pour la 
Suède n’est pas uniquement d’ordre académique mais aussi culturel. 
Zachary Matteucci est en effet un binational suédois et maîtrise une base 
de la langue suédoise qu’il compte améliorer durant son master à 

Stockholm. En parallèle de ses études, Zachary Matteucci s’est engagé très tôt dans la vie associative, 
que ce soit pour le Parlement des Jeunes de la Ville de Neuchâtel ou dans diverses associations 
philanthropiques, lycéennes et universitaires. Fort de son attachement à ses racines suédoises, il fonda 
l’association pour les étudiants nordiques de l’Université de St. Gall. 
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Thomas Maurenbrecher, né en 1997, a grandi à Zurich et est sorti premier 
de sa classe au Realgymnasium Rämibühl avec une spécialisation en 
espagnol. Il a ensuite étudié la gestion d’entreprise dans le cadre d’un 
Bachelor à l’université de Saint-Gall. Pendant ses études, Thomas 
Maurenbrecher a effectué des stages dans le secteur financier et dans une 
start-up dédiée à la mise en réseau des dirigeants. Cela a éveillé son intérêt 
pour les questions de leadership. Déjà dans son travail de moniteur de 
snowboard pour enfants et adolescents, il a reconnu l’importance des 
compétences de leadership dans la réussite de l’apprentissage. Thomas 
Maurenbrecher a donc décidé de suivre un Master en management à 
l’INSEAD, qui est réputé pour son expertise en matière de formation au 
leadership. Ce cursus présente également une forte orientation pratique 
et une relation de supervision étroite entre les étudiants et les enseignants. 

Thomas Maurenbrecher a déjà apprécié des conditions d’apprentissage similaires lors de son 
semestre d’échange à l’Université de Harvard. Plus récemment, il a effectué un stage dans une 
agence de conseil aux entreprises renommée. À l’avenir, il aimerait travailler dans le secteur des start-
up ou dans le conseil aux entreprises sur les questions de durabilité. En tant que passionné de sports 
d’hiver, la question de la durabilité lui tient particulièrement à cœur. 
 

David Sieber a grandi dans la vallée du Rhin et dans le Vorarlberg 

autrichien. Il a ensuite fréquenté le lycée des deux côtés du Rhin. David 
Sieber a obtenu son Bachelor en philosophie et en littérature 
allemande à l’Université de Zurich. C’est là qu’il s’est rapidement 
enthousiasmé pour la philosophie du langage. Il s’agit d’étudier un 
problème en examinant le langage qui l’entoure. Grâce aux travaux de 
Hanna F. Pitkin sur le concept de représentation, David Sieber a alors pris 
goût à la pensée politique – et a trouvé un moyen d’utiliser les procédures 
de la philosophie analytique pour éclairer des problèmes réels. Dans son 
mémoire de Bachelor, par exemple, il explique dans quelle mesure il est 
justifié d’exiger davantage de représentants politiques d’un groupe 
(représentation descriptive) au motif que le groupe sera alors mieux 

représenté (représentation substantielle). Outre la philosophie, David Sieber a toujours travaillé en 
tant que journaliste: pendant sa scolarité pour le journal local «Der Rheintaler» et en tant qu’étudiant 
pour divers médias indépendants en ligne et imprimés. Actuellement, il effectue un stage pour la 
télévision suisse, où il réalise des reportages pour les émissions Tagesschau, 10vor10 et Schweiz 
aktuell. 
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Sarah Vennen, née en 1999, a obtenu son baccalauréat spécialisé en 
sciences politiques et en économie au terme d’une scolarité en 
expatriation respectivement en Azerbaïdjan, au Kenya et en Pologne. Forte 
d’un résultat qui lui a valu les « Félicitations du jury », elle s’est engagée 
dans le double diplôme en « Sciences sociales et politiques européennes » 
de Sciences Po Paris et de la University College London (UCL). Cette 
formation pluridisciplinaire lui a permis d’acquérir une vaste culture 
générale de même qu’une une solide base de connaissances en histoire, en 
sociologie, en philosophie, en relations internationales et en économie. 
C’est en suivant un certain nombre d’enseignements sur des sujets tels la 
sociologie des réseaux sociaux et des défis démocratiques posés par la 
gouvernance des plateformes et la désinformation en ligne, qu’elle a 
découvert l’intérêt particulier qu’elle porte aujourd’hui pour le numérique. 

En parallèle de ce diplôme trilingue en français, en anglais et en allemand dans deux contextes 
nationaux différents, Sarah Vennen a contribué au journal français d’opinion « Le vent se lève » et le 
journal anglais étudiant « Pi Media ». Le Master qu’elle suivra à Paris lui permettra d’allier ses deux 
centres d’intérêts privilégiés et lui donnera la meilleure formation pour devenir journaliste spécialisée 
dans le domaine du numérique. 
 
Contact médias: 
Barbara Dankwa-Egli, Fondation suisse d’études, Collaboratrice scientifique 
Tél.: 044 233 33 11; E-mail: barbara.dankwa@studienstiftung.ch 
 

 

La Fondation suisse d’études encourage les étudiantes et étudiants intéressés, engagés et aux capacités 
intellectuelles exceptionnelles. Neutre sur le plan politique et indépendante, elle s’engage pour que les 
jeunes obtiennent les meilleures conditions afin d’étancher leur soif de savoir, de développer de nouvelles 
idées et de prendre leur place dans la société. Les étudiantes et étudiants acceptés dans le programme 
d’encouragement ont accès à des offres de formation interdisciplinaires, à un conseil personnalisé, à un 
soutien financier et à de multiples possibilités de réseautage. http://fondetudes.ch/ 
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